
 

 

 

  

 

 
 

Prier ensemble dans l’espérance – Message de la KEK à l’occasion du centenaire de 
la Première Guerre mondiale 
 

Au côté d’Églises de toute l’Europe et du monde entier, la Conférence des Églises 
européennes commémore le centenaire de la fin de la Première Guerre mondiale.  

Aujourd’hui, nous prions en mémoire de la dévastation, la tragédie et l’inanité de la 
Première Guerre mondiale. Nous avons également l’espérance de voir la guérison et la 
paix dans une Europe qui soigne encore de vieilles blessures et surmonte des divisions 
anciennes.   

Nous savons, en outre, que cette époque marqua le début d’une période essentielle pour 
le mouvement œcuménique. Les guerres survenues en Europe ont donné aux Églises le 
devoir urgent de surmonter la crise, d’accueillir et d’aider les réfugiés et de soutenir leur 
réinstallation, de construire des ponts et de s’engager fermement pour l’édification de la 
paix et la réconciliation. La KEK, apparue au lendemain de la Seconde Guerre mondiale, 
s’inscrit dans cet héritage et réunit des dirigeants d’Église de part et d’autre de la 

division entre l’Est et l’Ouest de l’Europe œuvrant pour consolider la paix sur le 
continent.  

Nous faisons aussi mémoire du vent de liberté et d’espérance qui souffla brièvement sur 
les ruines de la Grande Guerre, alors que nombre de pays d’Europe centrale, orientale et 
méridionale avaient acquis leur indépendance et commençaient à prendre en main leur 
devenir. Le fait que ce nouveau départ ait incessamment été entravé par les assauts du 
fascisme et du communisme nous porte à chérir les possibilités actuelles que nous avons 
de faire advenir un avenir meilleur. 

À cette occasion, la Communion d’Églises protestantes en Europe nous rappelle que « les 

répercussions de la guerre persistent de manière subliminale et indirecte à ce jour, 
puisque des générations de descendants des vaincus pleurent encore le patrimoine 
culturel, la fierté nationale et les territoires qu’ils ont perdus. » Nous encourageons les 
Églises en Europe et tous les chrétiens à garder un esprit d’unité et à suivre ce conseil 
prophétique : « Soyez soucieux de la prospérité de la ville » (Jérémie 29,7). 

L’héritage cruel de la Première Guerre mondiale présente des questions importantes. La 
destruction stérile des conflits militaires et l’immensité de la désolation causée par deux 
guerres mondiales ont forcé et forcent encore l’humanité à affronter des menaces à sa 
propre existence, menaces qu’elle s’inflige elle-même. Ensemble, nous devons réfléchir à 
notre avenir commun, aux droits de la personne, à la migration, à la réconciliation, à 

l’unité, aux changements climatiques et à l’expansion du nationalisme – toujours dans le 
contexte historique pertinent.  



          
 

Aujourd’hui, nous prions ensemble en espérant demeurer les témoins du Christ et 
poursuivre notre collaboration en faveur de la paix et de la justice. Nous nous souvenons 
du message de l’Assemblée générale de la KEK de 2018, à Novi Sad, qui disait : « Nous 
soutenons que nous avons entendu le commandement du Christ à témoigner de Lui et 
nous choisissons de vivre dans l’espérance. À la suite du Christ lui-même, nous nous 
engageons à construire des ponts grâce à la puissance transformationnelle de la foi. »  

C’est pourquoi, en commémorant le centenaire de la fin de la Première Guerre mondiale, 
il convient tout d’abord que nous nous souvenions des millions de victimes et leur 
rendions hommage. Nous devons confesser notre culpabilité et prier afin d’être 
pardonnés de notre incapacité à établir la paix, tant il y a cent ans que tout au long du 

siècle dernier. Il nous faut également prier pour les nombreuses victimes de guerres 
actuelles, pour leurs proches et pour les millions de réfugiés. Néanmoins, par respect 
pour les victimes, nous devons envisager l’avenir et parvenir à instaurer entre les 
Églises et les pays un véritable dialogue concernant les causes de notre division et de 
notre unité ; ceci dans le cadre de nos efforts en faveur de la réconciliation et de la paix, 
auxquels nous croyons que Dieu nous appelle. 

*****************  

La Conférence des Églises européennes (KEK) est une communion de 114 Églises 
orthodoxes, protestantes, anglicanes et vieilles-catholiques de tous pays européens et de 40 

Conseils nationaux d'Églises et organisations partenaires. La KEK a été fondée en 1959. 
Elle a des bureaux à Bruxelles et à Strasbourg.   

 
 
 
 
 


